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ESFOLOR (Espace Fensch et Orne en Lorraine) : 
battre le fer tant qu'il est encore chaud 
Depuis des siècles , et particulièrement depuis 1870 , la vie des 
vallées de la Fensch et de l 'Orne , au nord de la Lorraine , est tota­
lement tributaire de la fabrication de l ' acier . La présence dans le 
sol de minerais de fer en abondance explique la naissance et l 'extra­
ordinaire développement des mines et usines destinées à exploiter 
cette richesse naturelle , ainsi que l 'explosion démographique qui 
en est résultée .  
Mais depuis vingt ans , de fermetures en restructurations , victime 
de multiples handicaps bien connus , la sidérurgie lorraine se réduit 
comme une peau de chagrin , supprimant des emplois par dizaines 
de milliers , mettant en péril la vie des communes qui s 'étaient 
développées autour d'elle , et qui en vivaient . 
Pour faire face à cette situation d'une extrême gravité , conscien­
tes de la nécessité de l 'inter-communalité pour se faire entendre des 
grandes collectivités (Départements , Région) et a fortiori de l 'État , 
en 1988 , 50 communes concernées décidaient de s'associer et créaient 
ESFOLOR (Espace Fensch et Orne en Lorraine) ,  Association de 
promotion et de développement des vallées de la Fensch , de l 'Orne 
et du Pays-Haut (siège à Sérémange) . 
Aujourd'hui les communes d'ESFOLOR représentent 200 .000 
habitants . De Moselle et de Meurthe-et-Moselle , de 150 à 17 .000 
habitants , à vocation industrielle en général , mais aussi rurale , 
tributaires d'une mine , d'une usine , parfois des deux , en activité ou 
disparues , quelquefois encore relativement aisées (notamment 
quand la sidérurgie y est toujours présente) ou quasiment ruinées , 
animées par des élus de toutes les sensibilités politiques , ces 
communes ont toutes en commun d'avoir souffert , à des degrés 
divers , des conséquences économiques et démographiques de la 
crise de la sidérurgie . Conscientes que l 'union fait la force , elles ont 
la conviction qu'ESFOLOR peut être leur voix , une voix suffisam­
ment forte , pour n'être pas oubliées dans l 'environnement régional 
et national . 
Elles craignent en effet d'être : 
- « laminées » : entre Metz et Longwy; Metz , au sud , qui bénéficie 
d'une situation géographique privilégiée , des atouts de la grande 
ville , des administrations , de l 'Université ; Longwy, au nord , qui 
est l 'objet de toutes les sollicitudes de l 'État , engagé à fond dans 
le Pôle Européen de Développement des Trois Frontières ,  
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- concurrencées à l'Est par l 'agglomération thionvilloise , privilé­
giée par la Moselle et l 'autoroute , 
- soumises , pour le Pays-Haut , à l ' attraction du Luxembourg . 
Aussi , pour ne pas être marginalisées , et aborder ensemble , 
debout , l 'an 2000 , les communes d'ESFOLOR poursuivent quatre 
objectifs : 
1 .  Fixer la population jeune : la population du périmètre ESFOLOR 
a encore perdu 5 % entre les deux derniers recensements . Mais , 
surtout , cette population vieillit , dominée peu à peu par les retraités 
et dispensés d'activité de la sidérurgie , qui assurent encore une vie 
commerciale active , mais ne produisent plus de richesses . Fixer les 
jeunes est donc une priorité absolue . C'est évidemment en premier 
lieu un problème d'emplois , mais c'est aussi un problème de forma­
tion utile , d'adéquation des moyens de formation aux demandes 
des employeurs par un dialogue Éducation-Entreprises renforcé . 
C'est encore un problème de cadre de vie , de moyens rapides de 
déplacement , de logements locatifs bon marché.  C'est encore une 
meilleure prise en charge des problèmes particuliers des jeunes 
foyers : crèches , garderies , espaces de jeux par exemple . 
2 .  Modifier profondément  l 'image de marque d'un environnement 
abîmé par la présence de multiples friches , et redonner au périmètre 
ESFOLOR une allure positive , dynamique . Bien entendu , en 
premier lieu , le nettoyage des friches minières et sidérurgiques 
s ' impose . Et les efforts de l'Établissement Public de la Métropole 
lorraine , chargé par l 'État et la Région de ce dossier , sont à géné­
raliser, amplifier , accélérer . 
Mais changer l 'image , c'est aussi améliorer le « look » des 
grands axes routiers (RN 5 1 ,  CD 9) , en créer de nouveaux . C'est 
aménager les entrées des villes , fleurir les espaces publics et privés , 
ravaler les façades , soutenir le commerce de proximité , développer 
les zones de loisirs . ESFOLOR a engagé , ou va engager, une action 
en faveur de l'habitat dans chacune de ses 50 communes , action 
cofinancée par l 'État et la Région . 
3 .  Conforter Je tissu industriel et artisanal existant : le périmètre 
ESFOLOR a suffisamment perdu d'emplois pour ne pas donner 
priorité à la sauvegarde et au développement de ses entreprises . 
Aider ces entreprises à mieux se connaître , à se rassembler, à 
s'ouvrir à de nouveaux marchés , c'est le rôle de la Maison de 
l'Entreprise de l 'Association , attentive en particulier à satisfaire les 
demandes des grands donneurs d'ordres régionaux par des entrepri­
ses locales . 
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4 .  Attirer, créer de nouvelles entreprises : c'est une ambition qui 
manque d'originalité , la concurrence est vive , d'autant plus qu'ES­
FOLOR ne dispose pas d'autant d'atouts attractifs que ses voisins 
des bassins de Metz , Thionville ,  Longwy, ou du bassin houiller. 
ESFOLOR doit donc valoriser ,  au mieux , ses propres atouts à 
même de convaincre d'éventuels investisseurs à venir s 'installer 
dans ses vallées : 
- une situation géographique privilégiée , centrale par rapport à 
l 'Europe des Douze , aux portes du Luxembourg , de l 'Allemagne , 
de la Belgique , 
- un réseau routier et autoroutier parmi les plus denses de France , 
avec de surcroît des parcours autoroutiers sans péages . ESFOLOR 
occupe le quadrant Nord-Ouest de la circonférence tracée à partir 
de la croix de Hauconcourt , où se coupent à angle droit les auto­
routes Paris-Metz-Strasbourg et Nancy-Metz-Luxembourg . La 
réalisation de deux projets routiers prévus achèvera d'irriguer en 
voies rapides le territoire d'ESFOLOR : la liaison A4-Briey-A31-
Esch-sur-Alzette-Luxembourg d'une part , le désenclavement de 
la basse vallée de l 'Orne , de Jœuf à l 'A31 d'autre part , 
- de nombreuses zones industrielles et artisanales aménagées à 
proximité de ces autoroutes : un avantage certain aux yeux d'in­
vestisseurs toujours soucieux de liaisons routières rapides ; 
- l'effet attractif exercé par les grandes entreprises du secteur , 
locomotives de la vie industrielle : la sidérurgie encore (Sollac , 
Unimétal , Lorfonte) et l 'automobile (SOVAB , EDSCHA, les 
Ateliers de Florange , SOMEFLOR, Lenforder France par exem­
ple) , sans oublier , à proximité , Citroën et la Centrale nucléaire 
de Cattenom. A une époque où certains visent la haute technologie 
de la communication (Metz) ou la plasturgie (Bassin Houiller) 
pourquoi ne pas développer un pôle mécanique dans la zone 
ESFOLOR, de culture , de tradition , de savoir-faire , « acier » ,  
- les aides financières à l a  création d'emplois apportées par l 'État , 
la Région , les sociétés de reconversion de la sidérurgie aux 
communes sont des arguments incitatifs , 
- les outils de formation nombreux , diversifiés , et notamment les 
grands pôles éducatifs de Hayange , Rombas , Jarny, Briey, Fameck, 
- et puis , dernier atout , ESFOLOR,  ses compétences ,  ses fichiers , 
son numéro vert d'appel , à même d'informer , d'orienter , de 
conseiller , d 'aider, une structure à l 'écoute des entrepreneurs . 
Les communes d'ESFOLOR, résolument tournées vers l'avenir , 
ont certes pour premier objectif l 'ambition de réussir ensemble leur 
redéveloppement économique , et de stopper l 'hémorragie démo­
graphique qu'elles subissent . 
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Mais profondément marquées par leur passé sidérurgique , 
fières de ce passé , de leur culture , elles souhaitent aussi rassembler , 
quand il en est encore temps , tout ce qui peut être sauvé des témoi­
gnages de ce passé . Or ce temps est aujourd'hui compté . En effet , 
les démolitions des sites sidérurgiques abandonnés s 'accélèrent . Et 
des pièces , des documents , maquettes , outils spécifiques , actuelle­
ment préservés par des collectionneurs ou des associations de béné­
voles , risquent de disparaître . Ils ne peuvent de toute façon être 
sauvegardés à long terme , et surtout valorisés , sans une structure 
propre à les accueillir. D 'où la nécessité de créer , au plus tôt , un 
Musée de la sidérurgie lorraine . 
Si ce musée voit le jour , c'est dans la Vallée de la Fensch , à 
l 'intérieur du périmètre ESFOLOR, qu'il doit être implanté pour 
au moins six raisons : 
- géographiquement et historiquement , c'est dans cette vallée que 
s'est développée la sidérurgie lorraine (Hayange , berceau du fer) , 
- il existe une volonté intercommunale forte de soutenir ce projet ,  
- un  musée des mines de  fer ,  ouvert depuis peu dans cette vallée , 
est un précédent réussi . Voulu par une équipe de mineurs et 
d'anciens mineurs motivés ,  appuyée sur une centaine de commu­
nes réunies dans AMOMFERLOR,  ce musée des mines de fer 
connaît un succès inespéré . Le musée de la sidérurgie s'impose , 
en aval logique de ce musée des mines , 
- une sidérurgie moderne , énormément visitée ,  vit toujours dans 
cette vallée de la Fensch : hauts fourneaux de Lorfonte , aciérie 
et laminoirs à tôles de Sollac , laminoirs à rails d'Unimétal (rails 
des T .G .V. ) .  
O n  imagine donc fort bien , à l 'usage notamment des popula­
tions scolaires et étudiantes ,  l ' intérêt de rassembler , sur des sites 
très voisins , le passé : les musées des mines et de la sidérurgie , et le 
présent : des usines spectaculaires et modernes en activité . 
- Ce qui reste de la sidérurgie , hélas , n'est pas éternel . C'est dans 
la Fensch qu'existe encore toute la chaîne de fabrication de l'acier. 
C'est donc cette chaîne qu'il serait souhaitable de conserver ,  à 
l 'intention des générations futures ,  dans ses outils les plus repré­
sentatifs , pour le jour , le plus lointain possible , où cette chaîne 
s 'arrêtera . Mais il faut sans tarder y songer , s 'y préparer . La 
Vallée de la Fensch dispose de bâtiments caractéristiques de la 
sidérurgie qui doivent absolument être préservés de la démolition , 
et qui sont susceptibles d'accueillir ce musée : les anciens grands 
bureaux des usines de Wendel à Hayange , et le bâtiment des 
anciennes soufflantes à gaz des usines de Knutange . 
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- Il existe dans cette région de nombreuses associations , formées 
pour l 'essentiel par d'anciens sidérurgistes ,  attachées à la sauve­
garde du passé technologique et social de cette industrie , prêtes à 
œuvrer en commun , à se fédérer , pour créer ensemble ce que 
chacune d'elles ne peut envisager avec ses seuls moyens . 
Il existe aussi de nombreux anciens sidérurgistes ,  isolés , qui se 
sont constitués chacun un mini-musée personnel , qui n'aura sans 
doute pas pour leurs descendants la même valeur sentimentale .  
I l  existe surtout la Maison du Fer , à Thionville ,  qui depuis plus 
de dix ans , a sauvé de précieux documents , plans , photos, maquettes , 
de la destruction et de l 'oubli , mais ne dispose d'aucun bâtiment 
d'accueil convenable .  La Maison du Fer peut être le pilier de la 
structure associative , en charge , sous l 'égide d'ESFOLOR, de créer 
le musée de la sidérurgie . 
Au creuset des hauts fourneaux , les minerais rouges , jaunes , 
gris ont perdu leurs couleurs au profit de l 'orange éblouissant de la 
fonte . Acteurs , plus d'un siècle , d'une formidable aventure indus­
trielle , Lorrains d'origine , Français « de l ' intérieur » ,  Luxembour­
geois , Italiens , Polonais , Espagnols , Maghrébins se sont fondus 
dans un immense creuset humain pour donner une race particulière , 
la race des sidérurgistes , travailleurs , consciencieux , fiers de leurs 
métiers , fiers de leurs usines . 
Si peu à peu chevalets miniers , hauts fourneaux et aciéries , ces 
cathédrales d'acier et de fer ,  disparaissent de nos horizons familiers , 
les qualités reconnues de ces hommes doivent leur permettre de 
gagner la bataille de leur reconversion . Dans ce combat , avec leurs 
élus , ESFOLOR doit être le catalyseur des énergies à mobiliser 
pour réussir le pari du redéveloppement des Vallées de la Fensch , 
de l 'Orne , du Pays-Haut . 
Jean MANGEOT 
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